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Bulletin agricole 
Et météorologique du mois de février 1861. 

 

Dans le mois de février il y a eu 11 beaux jours, dix jours de pluie, huit jours de gelées 

blanches. 

 

La moyenne du baromètre a été de 750 millimètres, celle du thermomètre 5 degrés, celle 

de l’hygromètre de Saussure 86 degrés. 

 

Les vents sud-ouest ont dominé pendant ce mois. Il est tombé neuf décilitres d’eau, il y a 

eu 2 centimètres d’évaporation du 1er au 12. Le 12, le thermomètre est descendu à 2 degrés 

au-dessous de zéro. Le ciel a été couvert 14 fois, nuageux 11 fois, serein 2 fois (les 1er et 3). 

 

La température douce et humide du mois de février a été très favorable à la végétation des 

céréales qui sont presque partout dans de bonnes conditions. Il peut y avoir ça et là quelques 

pièces où la semence n’a pas germé, cela tient plus à la mauvaise qualité de la semence qu’a la 

rigueur de l’hiver. Les guérêts destinés aux ensemencements de mars se sont faits à propos, 

les fortes gelées de janvier ayant rendu les terres très légères et poreuses, excellente 

disposition pour l’avenir de nos cultures d’été. 

 

Les colzas sont en pleine végétation, ils auront promptement regagné ce que janvier leur a 

fait perdre. Les prairies artificielles commencent à sortir, peut-être trop tôt s’il doit y avoir 

des gelées tardives un peu fortes. 

 

Le mois a été favorable pour les irrigations, l’enlèvement des mousses, le transport des 

engrais sur les prairies, l’entretien des fossés et clôtures. 

 

Le commerce des bestiaux a présenté dans ce mois une bien grande animation. Les 

grandes mules se sont beaucoup vendues, aussi les jetonnes sont-elles très-recherchées. La 

foire de la mi-carême de Saint-Romans a été très bonne. Le jeudi et le vendredi avant la foire, 

les bas-poitevins ont beaucoup acheté, et a des prix très élevés. Quatre mules entre autres ont 

dépassé le chiffre de 900fr. Beaucoup se sont vendues dans les 800 fr. Il ya une élévation de 

80 à cent francs sur les prix de l’an passé. 

 

Les bœufs se sont parfaitement vendus. Les habitants de Chollet et de la Normandie ont 

fait de nombreux achats à prix avantageux pour les cultivateurs. Les moutons, les jeunes 

poulains sont également très recherchés. 

 

Le commerce des céréales a présenté une hausse sur le mois précédent. Cette hausse peut-

elle être de longue durée ? Nous ne le pensons pas, les bonnes conditions dans lesquelles se 

trouvent nos céréales en terre, amèneront probablement vers le mois de mai une réaction 

dans les prix. 

 

E. CHABOT. 


